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La découverte d 'un maître de musique 

BERNARD DOMPNIER 

Il Y a dix ans, qui avait entendu parler de Louis Grénon, qui fut 
maître de musique au Puy-en-Velay, à Clermont. et enfin à Saintes au 
milieu du XVIIIe siècle? Même les plus spécialisés des dictionnaires et 
des encyclopédies l'ignoraient_ Aujourd'hui, s'il ne fait pas partie des 
compositeurs les plus connus du siêcle de Louis XV, le chemin 
parcouru est immense et les indices ne manquent pas pour assurer 
qu'il sera bientôt familier à l'ensemble des mélomanes. Un seul sufflta 
ici: deux œuvres de Grénon figuraient au programme de l'un des 
concerts donnés en août 2004 par Le Parlement de musique, sous la 
direction de Martin Gester, au cours du prestigieux festival de La 
Chaise-Dieu. 

Le retour de ce compositeur et de ses œuvres dans notre panorama 
musical du XVllle siècle tient, comme souvent en pareil cas, à la fois à 
la recherche patiente et à la bonne fortune. La recherche d'abord. En 
1996, Georges Escoffier présentait une thèse SUt la vie musicale au 
Puy-en-Velay au XVllIe siècle et signalait, parmi les maîtres de 
musique successifs de la cathédrale, un jeune homme originaire de 
Saintes, en activité de 1754 à 1763 avant d'aller exercer ses talents à 
Clennont, Louis-Charles Grénon l ; un (( étranger» donc, arrivé là on 
ne sait trop pourquoi nÎ comment, reparti lorsque ses relations se 
détériorent avec les chanoÎnes, non sans avoir profité de son séjour 

1. JI s'agit de ses deux prénoms de baptême. Aujourd'hui, nous avons la certitude 
que le premier était seul son prénom d'usage. Quant à la graphie de son nOln, la 
présence de l'accent aigu est assez irrégulière; il semble toutefois qu'à l'age aduLte 
Louis Grénon j'ait assez rêgulicrement apposé sur ses signatures. 

j 
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pour étudier la théologie et se faire ordonner prêtre. Sur son activité à 
Clermont, les sources ne para is saient guère loquaces et ne laissaient 
même pas entrevoir quand notre musicien (]uirrait cerre cité et pour 
quelle destination. 

La connaissance de Grénon se serait sam doute arrêtée là pour 
longtemps si, à la même époque, n 'avait été décoll\'crt dans les 
dépendances de la cathédrale du Puy-cn-Velay un ensemble important 
de partitions: environ sept cents pièces, principalement de musique 
sacrée , datant pour la plupart du XVIIIe siècle. Beaucoup 
d'interrogations demeurent cocote sur la nature exacte dc ce fonds, 
constitué - pOUT partie au moins - de l'ancien répertoire de la 
cathédrale du Pur. Toujours est-il que c'est là que la redécouverte de 
Louis Grénon bénéficie du concours du hasard : le compositeur le 
mieux représenté dans cette vaste collection de partitions, avec cent 
pièces environ, n'est autre que notre homme. Bien plus, la plupart de 
ses œuvres se reconnaissent aisément : généralement autographes et 
signées, elles portent aussi fréquemment la date et le lieu de leur 
écriture. D'un coup, Grénon entrait ainsi dans le véritable cercle des 
musiciens du XVIIIe siècle, ceux dont les compositions pouvaient être 
analysées et interprétées. En même temps, de nouvelles pistes 
s'ouvraient sur son parcours biographique. Les recherches de Nathalie 
Da Silva sur le chapitre de Clermont permettaient de connaître les 
conditions de son enb~gement dans cette ville; le nombre de pièces 
signées de Saintes dans les années postérieures aux compositions 
clermontoises invitait à entreprendre des recherches dans les archives 
de la capitale de la Saintonge. 

A partir de là, un double travail s'est effectué pour mieux connaître 
Louis Grénon. Le Centre de musique sacrée du Puy-en-Velay, 
gestionnaire du fonds de partitions, en a entrepris la valorisation 
musicale, tout particulièrement avec le concours de la maîtrise de la 
cathédrale dirigée par Emmanuel Magat. C'est ainsi que du Grénon a 
été entendu pour la première fois depuis le XVIIIe siècle sans Joute 
lors du colloque qui s'est tenu au Puy-cn-Velay en octobre 2001 sur le 
thème des « Maîtrises capitulaires aux XVIIe et XVIIle siècles »2. Les 

2. Cette rencontre a donné lieu à la publication de Bernard DOt.IPNIER (dir.), 
Maîtrises rt chapelieJ aux X Vlh et XVIll, siiclu Da Însnfllfùm, mHûcaleJ aN uroÎa de Dim, 
Cletmont-Ferrand, Presses universitaires Blaise-Pascal, 2003. 
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deux œll\"res données à cette occasion - un Credidi cr un Tf Detflll ­
Ont éré enregistrées J'année suivante par les mêmes interprètes avec 
deux pièces de Roche, autre maître de musigue de la mène période3• 

Parallèlement, historiens et musicologues se sont mis au travail - à 
l'initiative du Centre d'histoire « Espaces et Cultures » de l'université 
Blaise-Pascal et avec le concours du Centre de musique barogue de 
Versailles - pour mieux connaître le personnage et son œuvre, pour 
éclairer les zones d'ombre d'une existence gui en renfermait encore 
beaucoup. pour caractériser le style des compositions, pour finalement 
cerner la personnalité de ce maître de musigue au travers d'approches 
croisées. En octobre 2003, deux journées d'études, tenues au Puy-en­
Velay, ont permis de faire le point sur les recherches entreprises. On 
trouvera dans ce volume les contributions présentées à cette occasion 
et actualisées par guelques découvertes documentaires plus récentes, 

La première surprise importante réservée par l'étude de la 
biographie de Louis Grénon a trait à la date de sa mort. Après un 
brilJant début de carrière au Puy-en-Velay et à Clermont, le musicien 
s'éteint à Saintes au début de l'année 1769, à trente-cinq ans environ. 
La totalité des pièces gue nOliS possédons de lui, destinées à trois 
cathédrales et peut-être à d'autres institutions, religieuses voire 
profanes, sont donc produites par un homme jeune, en une douzaine 
d'années seulement, Une seconde surprise tient aux conditions du 
départ de Louis Grénon de Clermont pour Saintes, départ 
apparemment précipité, à un moment où il venait d'obtenir du 
chapitre de Clermont un contrat beaucoup plus favorable que ses 
prédécesseurs. Cet épisode peut sans doute trouver une explication 
dans son attachement à son pays natal ou par ses visées sur une semi­
prébende au chapitre cathédral de Saintes, Plus fondamentalement, la 
brièveté des séjours de Louis Grénon au Puy et à Clermont renvoie à 
la condition gu'il partage avec beaucoup de musiciens d'Église de son 
temps, celle de professionnels itinérants. Sa carrière se déroule de 
chapitre en chapitre, au gré des opportunités, dans une relation 
complexe avec les chanoines qui l'emploient, En effet, par son statut, 
le maître de musique est un dépendant du chapitre, étroitement 
contrôlé, dont est attendu un service lourd qui inclut la préparation 

3. Louis-Charles GR ÉNON tt Jacques ROCHE, Motets i"éditl. Réf. : CM$P-ENVOL 
021(1- t. 
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des musiciens Ct des chanteurs pour les oftices, l'enrichissement du 
H:pertoire par des compositions, t'instnIction musicale des enfants de 
chœur, mais :l.ussi leur éducation génémle Ct leur encadrement. Mais 
les chanoines doivent aussi ménager cet employé, dont dêpend la 
gualité de la musigue et, à [ranrs eUe, le lustre de la limrgie, la 

répuration musicale du chapitre, ct donc fimlcmcIlt b. renommée 
mème de J'institution. Dans ces conditions, on ne s'étonne pas que le 
montant des émoluments du maitre de musique soit généralement 
J'objer d'âpres discussions, dont rend compte la précision des clauses 
du contrat d'engagement. On n'est pas surpris non plus que la 
recherche d'un nouveau m~ûtre de musique, lorsque la place devient 
vac:tnte, soit considt!rée par les chanoines comme une affaire 
d'importance. Comprendre la carrière de Louis Grénon suppose donc 
de s'intéresser prioritairement aux milieux capitulaires qu'il a servis, 
repérer les points communs et les nuances dans le fonctionnement des 
institutions ou les préoccupations des chanoines qui l'ont employé, en 
s'attachant particulièrement à la place accordée à la musique dans les 
rrois cathédrales où il a exercé son activité. La première partie de ce 
volume tente d'éclairer cet aspect de la biographie. 

Mais il faut aller au-delà et s'arrêter à l'homme, comme figure 
particulière d'un type de parcours social et de trajectoire culturelle. 
Même lorsque sa compétence lui vaut des égards de la part des 
chanoines, le maître de musique - pas plus que les instrumentistes et 
chanteurs qu'il dirige - n'appartient généraJement pas au même monde 
que les chanoines, issus le plus souvent d'une bourgeoisie aisée, voire 
- pour quelques-uns - de l'aristocratie locale. Cela se vérifie 
parfaitement avec Louis Grénon. Né dans une modeste famille 
d'artisans, il est d'abord enfant de chœur à la cathédrale de Saintes, 
recruté pour la qualité de sa voix. Comme pour la plupart de ceux qui, 
aux XVIIe et XVlIle siècles, exercent une profession musicale au 
service du culte, son entrée dans une maîtrise vers l'âge de six à huit 
ans a constitué une ouverrure vers des horizons sociaux et culrurels 
que ne lui offrait pas sa naissance. Les enfants de chœur apprennent 
en effet à lire, à écrire, à compter; ils sont dégrossis en latin, étudient 
le chant, se familiarisent avec un instrument. Les plus brillants d'entre 
eux - ct c'est le cas de Louis Grénon - sont initiés à la composition 
vers la fin de leur séjour à la mairrise, lorsque la mue met un terme à 
leur activité de chanteur en voix «de dessus ». Ils quittent donc la 
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maîtrise avec un solide bagage, certains demeurant toutefois :lU service 
du même employeur comme dunteurs adultes ou instrumenti stes 
- comme compaf,'llons après avolr été apprentis, est-on tenté d'écrire, 
D 'autres partent en quêre d'emplois du même type auprès d'autres 
chapitres, à moins qu 'ils ne s'orientent vers une profession toute 
différente, monnayant la formation générale qu'ils ont reçue et 
bénéficiant ainsi d'une promotion par rapport à leur origine sociale. 
Louis Grénon fait assurément partie de ceux qui tirent le mieux leur 
épingle du jeu: à vingt ans, il est déjà choisi comme maître de 
musique, c'est-à-dire comme le premier des musiciens d'un chapitre; il 
est bientot prêtre - destinée rarç pour un fils de maréchal-ferrant tel 
que lui - et il peut alors courir vers un poste plus rémunérateur que 
celui du Puy-en-Velay; à moins de trente ans, il dirige la musique de la 
cathédrale de Clermont, où le grand Rameau fut organiste quelques 
décennies plus tôt. 

Ses compositions éclairent la manière dont Louis Grénon exerce 
son métier de maître de musique. Évidemment, il est impossible de 
savoir quelle part de l'œuvre du musicien représentent les pièces 
découvertes à la cathédrale du Puy-cn-Velay même si, en l'état actuel 
de nos connaissances, on est tenté de penser que l'on n'est pas loin de 
l'intégralité. Le portefeuille personnel du compositeur pourrait se 
trouver là, avec le matériel d'exécution des pièces composées au Puy 
(qui y serait resté depuis son départ de la ville) et à Saintes (rapporté 
après sa mort avec les originaux du musicien). Ainsi ne manquerait 
guère que le matériel correspondant aux compositions clermontoises, 
elles-mêmes conservées dans le portefeuille petsonnel de Grénon. 
Dans cette hypothèse, la principale interrogation qui demeure 
concerne l'auteur et la date du rapatriement de toutes les partitions qui 
se trouvaient à Saintes (compositions originelles et matériel 
d'exécution) : un élève formé au Puy conservant une vénération pour 
son maître? un musicien panat faisant étape à Saintes au cours de sa 
carrière et acquérant les pièces d'un musicien qui avait marqué la vie 
musicale locale? Les pistes sont innombrables, et seul un heureux 
hasard pcnnettra sans doute de trancher définitivement entre elles, 

Dans sa structure actuelle, le catalogue de ses œuvres montre que 
Louis Grénon ne néglige aucun des types de composition familiers aux 
musiciens d'Église de son temps, Il fait face aux nécessités les plus 
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courantes, avec une messe ordinaire, des i\1rlgnijï{(lt, des psaumes 
dominicaux, pièces qui figurent peut-être déjà pour partie dans son 
portefeuille au moment où il quitte la maîtrise de Saintes au terme de 
sa formation. Mais il sait aussi répondre aux besoins d'offices 
liturgiques plus spécifiques, comme l'attestent ses Leçons de Ténèbres, 
ses antiennes ( à)} de l'Avent, ses hymnes ou encore ses Noëls à 
grand chœur. En fonction du répertoire disponible dans le lieu 
d'exercice où il arrive, mais aussi du potentiel vocal et instrumental 
qu'il y trouve, il compose de nouvelles pièces afin de ne pas risquer de 
se trouver pris au dépourvu. Ce travail d'écriture est particulièrement 
intense au début de son séjour dans la ville, comme s'il voulait être 
rapidement en possession de l'ensemble des musiques utiles. Cela 
n'exclut cependant pas que les compositions destinées à une fête 
précise soient achevées quelques jours seulement avant leur exécution 
et donc mises au point dans la précipitation. L'analyse fine des œuvres, 
qu'amorce la seconde partie du présent volume, fait saisir l'aptitude de 
Louis Grénon à s'adapter au potentiel vocal et instrumental qu'il 
trouve dans chacun de ses emplois, tant au niveau de l'architecture 
globale des effectifs qu'à celui de l'écriture des diverses parties . Selon 
les cas, on fait ou non appel au basson; pour les voix, l'inégale 
difficulté des parties de dessus tient vraisemblablement compre de 
l'aptitude des enfants à qui elles sont destinées. Du poinr de vue du 
style, l'écrirure de Grénon n'est assurément pas parmi les plus 
novatrices de son époque. Notre maître de musique n'appartient pas 
au groupe qui, à l'horizon de 1760, opte pour l'esthétique classique. Il 
est cependant profondément en phase avec le goût de son temps, tel 
qu'il s'exprime par exemple au Concert spirituel, et il participe 
pleinement à cette génération qui s'inscrit dans la mouvance de 
Rameau, tout en ignorant les innovations qu'apporteront Gossec ou 
Giroust. À travers le cas de Louis Grénon se dévoilent ainsi les vertus 
de l'exercice itinérant du métier de maître de musique: au contact de 
traditions locales diverses et confronté aux attentes de chanoines 
exigeants par souci de prestige sinon par attrait personnel, le musicien 
des cathédrales, attentif au goût du jour, emprunte lors de ses séjours 
successifs, au contact des autres musiciens et de leurs œuvres; il 
introduit ensuite le fruit de son grappillage jusque dans de modestes 
cités provinciales, sans nécessairement en bouleverser les usages; en 
d'autres termes, il représente une figure privilégiée du médiateur 
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culturel dans la France du XVIIIe siècle. l--Listoriens Ct musicologues 
s'intéres sent aujourd 'hui à cette question, et l'on peut espérer la 
multiplication rapide de travaux destinés à mieux cerner la circulation 
des hommes et des œuvres Cf à mettre ainsi en évidence 
l'emboîtement des espaces culturels au sein du royaume, sur la b:lse de 
l'intensité des échanges entre villes et régions. Apparemment, Grénon 
a excellé dans l':ldapt:ltion aux attentes esthétiques des milieux d:lns 
lesquels il a é\'olué, sans doute grâce à une formation initiale 
particulièrement solide, assurée p:lr un maître dont on ignore hélas 
l'identité. Toujours est-il que le succès qu'il a obtenu de son vivant 
doit beaucoup à sa capacité à écrire dans le goût musical de ses 
contemporains; son rapide oubli au XIXe siècle, si ce n'est :l\'ant, en 
une période de rapides mutations esthétiques, tient sans doute aussi au 
caractère très daté de ses compositions. 

Assurément, le chemin qui reste à parcourir pour comprendre 
l'itinéraire personnel et le style de Louis Grénon reste important. Aussi 
le présent ouvrage n'a-t-il nullement la prétention de constituer une 
somme où chaque chapitre représenterait une pierre d'un édifice 
achevé; il propose plutôt une série d'éclairages successifs sur le 
compositeur et ouvre des pistes autour de thèmes variés, non sans 
cohérence toutefois. On voudra donc bien le considérer comme un 
état provisoire de la recherche; des dossiers en cours d'élaboration 
sont ouverts avec le lecteur, à qui est proposée la communication (( en 
temps réel » des fruits d'une découverte collective. Tous les collègues, 
historiens et musicologues, qui ont accepté de s'engager dans ce 
chantier et de se lancer ainsi dans l'inconnu, avec pour seule certitude 
que la mise au jour d'un maître de province du XVIIIe siècle constitue 
une entreprise digne d'intérêt scientifique, l'ont fait avec rigueur et 
passion. Grénon a suscité dans ce groupe une vive curiosité et de 
multiples débats. Il est un peu le personnage central d'une enquête 
collective quasi policière, dans laquelle des indices s'échangent et se 
discutent; mais il est aussi devenu si familier que l'on se donne des 
nouvelles des investigations les plus récentes un peu comme l'on 
s'informerait d'un lointain parent un peu original et mystérieux. Autant 
dire que Ct: livre est aussi le fruit d'une connivence scientifique qui 
mérite d'être soulignée ici, car il s'agit d'une expérience aussi tare que 
riche, que l'on peut tenir pour une promesse de nouvelles découvertes. 
Nos amis du Centre de musique sacrée du Puy qui, de saison en 
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saison, donnent à entendre des œuvres de Grénon jusque-là 
inconnues, partagent la même passion et nous apportent de leur côté 
un éclairage irremplaçable sur notrc musicien commun. 

Il convient pour finir de remercier toutcs lcs personnes cr les 
institutions 'lui ont compris l'intérêt de la redécouverte d 'un 
compositcur du XVIIIe siècle et qui appuient sans résen'e la recherche 
engagée. La Ville du Puy-en-Velay a apporté une aide à la tcoue des 
journées d'études de 2003; la Région Au\'crgne a soutenu d'une 
sub\'cntion la publication du présent volume. La Direction régionale 
des Affaires culturelles d'Auvergne (Mission du Patrimoine écrit) 
participe au financement du programme de recherche du Centre 
d'histoire « Espaces et Cultures» sur le patrimoine musical régional. 
Enfin, monseigneur Henri Brincard, évêque du Puy-en-Velay, attentif 
à la valorisation du fonds patrimonial de sa cathédrale, facilite depuis 
plusieurs années toutes les initiatives scientifiques relatives à celui-ci. 

Clermont-Ferrand, man; 2005 
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___ L li décollverle d'lIl1 lIlicieli fOllds de parti/iolls IIlllsicales il III calMdrale 

du Puy-eu-Velay ({ fait surgir /a figure aftac/Jtmle d'lUI maître de 
musique du XVII/e siècle, Louis Créno1l (/ 734-1769), Originaire de 
Sait/tes, il occupa s/lccessivemellt plusieurs postes, comme beaucoup 
de musicieus de 5011 temps. Maitre de cbapelle aux catlJédrales du puy­

en-Velay puis de Clermont, il regagnll ensuite sa patrie. Dans ce volume, 
bis/oriens et musicologues se sonl associés pour retracer sa carrière à 
partir d'archives inédites et pour ana/yser 5011 œuvre sur la base des 
partitiotls retrouvées. 

8ernord Dompnier, prolesseur d'hisloire moderne à l'Universil! 810ise·PoSlol, 

diredeur du (HE( el membre de l'inslilui Uni .. rsil,ire de Fr"", 

,,1 spéci,lisl' d.l'hisloira du rolt •• 1 des dévolions 

dons 1. IDlholi,ism. des XVII. el XVIII. siides. 

(.1 ouvrage a ilé publié "" le soulien 

de l, Direslion régional. des Affair" rohurelles 

.1 du (onseil régional d'Au lOrgne. 


